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façon presque concomitante avec une révolte des 
esclaves. Outre une importante collecte de spéci-
mens de plantes, d’animaux et de roches (il publiera 
en 1844 sa « Geological observation on the volcanic 
islands visited during the voyage ») il déclarera « ne 
jamais oublier le plaisir ressenti lors de mon premier 
passage dans une caverne de lave ou à la vue du 
ressac de l’Atlantique sur les plages rugueuses ».
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Cabo Verde História natural das ilhas Deser-
tas The natural history of the Desertas islands. 
Santa Luzia Branco e Raso de VASCONCE-
LOS Raquel, FREITAS Rui et HAZEVOET Cor-
nelius J. (ed.). Sociedade Caboverdiana de 
Zoologia, 2015.
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Les ouvrages traitant du milieu naturel capverdien 
sont extrêmement rares, aussi faut-il saluer l’effort réa-
lisé par l’équipe des éditeurs des universités de Porto, 
Pompeu Fabra de Barcelone, de l’Université Natio-
nale du Cap-Vert (pôle de Mindelo) et du Jardin 
Botanique Tropical de Lisbonne  qui ont su rassembler 
une équipe de 19 spécialistes internationaux pour 
réaliser cet ouvrage luxueusement illustré et accom-
pagné d’un CD en présentant la version anglaise. 
Une dizaine de chapitres traitent successivement de 
tous les aspects du milieu naturel de l’île de Santa 
Luzia et des îlots Raso et Branco, petit ensemble d’îles 








situées entre São Vicente et São Nicolau au sein du 
groupe des îles du Vent de l’archipel du Cap-Vert. 
Chaque chapitre est accompagné d’une abon-
dante bibliographie.
Le premier et le troisième chapitre traitent du milieu 
naturel, de la géographie, de ce que l’on connait de 
la géologie des Desertas ainsi qu’une étude détaillée 
des courants marins. Ils présentent une série de cartes 
illustrant le relief, les milieux naturels entièrement aride 
et volcanique et, la bathymétrie.
Le second chapitre aborde l’occupation humaine 
et rappelle que, si les îles sont actuellement désertes, 
Santa Luzia bien que pratiquement dépourvue d’eau 
potable a été habitée de façon permanente durant 
le XIXe siècle et la première moitié du XXe essentiel-
lement par des familles pratiquant l’élevage caprin, 
des porcs et la chasse aux goélands avec des consé-
quences désastreuses sur la faune et la flore originelle.
Le quatrième chapitre présente la biodiversité ma-
rine, algues, coraux, invertébrés et vertébrés, faisant 
le point sur les résultats des campagnes océanogra-
phiques les plus récentes (Macaronésia 2000) et sur la 
situation des populations de tortues Caretta Caretta 
protégées depuis plusieurs années.
Le cinquième chapitre présente la végétation 
avec de nombreuses photos, en particulier des es-
pèces endémiques, en faisant le point sur les varia-
tions liées aux divers habitats existants sur les îles et sur 
les effets passés du surpâturage.
Le sixième et le septième chapitre abordent les 
reptiles terrestres. Ceux-ci constituent l’un des princi-
paux points d’intérêt des Desertas, quatre espèces 
et plusieurs sous-espèces de geckos étant présentes, 
notamment le Gecko de Bouvier de Raso (Hemi-
dactylus bouvieri razoensis), le gecko des murs de 
Raso (Tarentola raziana), le gecko géant  (Tarentola 
gigas), le plus grand reptile du Cap-Vert (1,55m) et 
plusieurs espèces de lézards, toutes menacées  par 
les chats et les rats qui ont été introduits dans les îles, 
plusieurs espèces étant classées en risque d’extinc-
tion.  Le septième chapitre tout entier est consacré 
à une espèce mythique le Lézard géant (Chioninia 
coctei) dont l’extinction (aucun spécimen n’a été 
observé depuis 1912) est due en partie à la capture 
excessive durant tout le XIXe siècle pour les musées 
européens mais aussi par la chasse par les pêcheurs 
et prisonniers déportés sur l’Ilheu Branco.      
Le huitième et le neuvième chapitre traitent de 
l’avifaune nidifiant sur les îles et des dégâts causés 
par l’homme et les espèces introduites qui ont en 
particulier entrainé la disparition des importantes co-
lonies de pétrels existant autrefois à Santa Luzia. Un 
chapitre entier est consacré en particulier de l’un des 
oiseaux les plus rares du monde, l’alouette de Raso 
(Alauda razae) qui parvient à se maintenir du fait de 
l’absence sur l’îlot des prédateurs introduits sur les îles 
voisines. Un dernier chapitre traite enfin des espèces 
végétales et animales introduites et des mesures de 
conservation.
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